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L’Organisation de coopération et de développement écono-
miques (OCDE) a récemment publié les résultats d’un nou-
veau modèle permettant d’estimer la croissance économique
des principaux pays de la planète au cours des 50 prochaines
années1. Un premier constat est que le PIB réel mondial ne
devrait progresser que de 2,9 % en moyenne d’ici 2060,
comparativement à une moyenne de 3,5 % depuis 1995. Le
poids grandissant des pays émergents gonflera la croissance
mondiale à 3,7 % d’ici 2030, mais un ralentissement notable
est prévu par la suite.

Les projections de l’OCDE montrent que les économies des
pays émergents continueront de croître plus rapidement que
les économies avancées au cours des prochaines décennies.
Le poids des 34 pays membres de l’OCDE devrait ainsi pas-
ser de 65 % de l’économe mondiale en 2011 à seulement 42 %
en 2060. D’ici 2030, c’est surtout la Chine qui gagnera en
importance, mais à plus long terme c’est principalement le
poids de l’Inde qui augmentera alors que les facteurs démo-
graphiques freineront fortement la croissance chinoise. En-
semble, ces deux pays devraient ainsi représenter 46 % de
l’économie mondiale en 2060, soit un poids presque deux
fois plus important qu’aujourd’hui. Il faut toutefois noter
que l’OCDE prévoit que le PIB par habitant des pays émer-
gents demeurera relativement faible, particulièrement dans le
cas de l’Inde où le PIB par personne en 2060 atteindrait seu-
lement 50 % du niveau observé actuellement aux États-Unis.

Les prévisions de l’OCDE sont assez encourageantes pour
l’économie canadienne, qui devrait progresser de 2,2 % par
année d’ici 2060, soit la meilleure performance des pays du G7.
Ce bon résultat devrait s’appuyer sur des facteurs démogra-
phiques moins défavorables qu’au Japon et qu’en Europe,
par un investissement plus élevé découlant du boom des
matières premières et par une bonne progression de la pro-
ductivité multifactorielle. Ce dernier point sera déterminant
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Le Canada semble bien positionné

pour le Canada, qui a affiché une performance décevante du
côté de la productivité au cours des dernières années.

Il ressort deux autres conclusions des projections de l’OCDE.
Premièrement, les déséquilibres mondiaux, entre autres du
côté des comptes courants, risquent de s’accentuer forte-
ment d’ici 2030, ce qui représente un risque important. Deuxiè-
mement, des mesures ambitieuses des gouvernements pour
assainir leurs finances publiques et réduire rapidement les
distorsions sur les marchés des biens et du travail permet-
traient d’accroître le PIB par personne d’environ 16 % en
moyenne en 2060 par rapport au scénario de base.

Implications : Les projections de l’OCDE suggèrent que le
visage de l’économie mondiale se transformera au cours des
prochaines décennies. Les pays émergents, en particulier
l’Inde et la Chine, seront de plus en plus des joueurs incon-
tournables. Pour le Canada, il faut surtout retenir que nous
profiterons de certains facteurs plus favorables que dans les
autres pays du G7. Pour que l’économie canadienne tire vrai-
ment son épingle du jeu, elle devra toutefois cesser de sous-
performer du côté de la productivité.
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Selon l’OCDE, le Canada devrait afficher la croissance la plus forte 
des pays du G7 d’ici 2060
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1 Organisation de coopération et de développement économiques,  OECD
Economic Policy Papers, « Looking to 2060: Long-term global growth
prospects », No. 03, Novembre 2012.


